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Un vote? (le g ratiti<lde, -,ux direeteurs sortant de chiarge, no-
tainîeît kt M. le D)r l3uuvhur et au Seeré-taire gé.héral pour. son
rapport si élbr.ayant Wt unanimiemeunt plssé. l'assemblée
fut décarée ci' <,Su. 1

Bibliothèque canadienne

Le deriju optisdUle publié par M. 0.T.-P. Roy, e pour~ titre:
Bertraii de. la Trour, par P.CJ-. iauveau. *" Il se terminîe

par un cha1.pitre inititillé :Les plaines ',baaî

Courrier de S.&Antoine de Padoue

A.1ril' k~4<~.Ieeêîi'nnt S. .Aîatm ilej'u v gràee siirituiellc- alte.
nue. -- Mie.ri .t S. Aîiiîc'*i- itLu,,ur iérisoîî il'unù mnaladfié' et ponurm'vi auî

-danim.. 'kx autri.. al:îis. -'Vise. Uîîrîîîre avaîît olatenui jetitr sa fille un
<ini'i le~tf',iî .mar*'r Aitoiiie de Paqli.uu4e poumr ette faveur ýsignalée et

euîtaîî.mgr hs lus 'hrtie, s'adresser à ve guîuel4 saint dlans letteS )rcý;F¶ts
leesûius Uni. :'nnB". l'an s'.r tit i&aiin e favmr des paesi~. - ru e lilstre

cil làvoir dv i 'nlhit-.j1mr-,'' rtg*fn1lai.ssanrte 61,'1Un'gàealtn 'riitcs
sir-an i 'S ît'îr

si l' 6'.n S. Aiitiiii-4,"lttiusnt la p'sitiun que je sollcite.
je: îroniets tint: d-caî7ine i pin.ý î>w-lr les puivfres et aussi miet large autiiute à cc-lui

làe peuea .jlus n'sit.NI. . A. 1". -. eqle. Alitoile de m'obtenir le
rettu11 à la sanàté. afin ilue e 1ciii1sa* àue ies occupaxtions, aller -à l'tglisp et, il
partictiler, élevter me.,~ vitrant, (le nliati*r;e àc faire: de bons lrfeî.rrns
d'un"v li.tr.- si ejclticasette grru.«t2.5

HISTOIRE

CAP-SANTE
(& dte)

Parmi ceux (lui dlevaient embrasser des professions libérales3,
mi comptait les tris, fréres; Ciume, Adolphe et François Rinfret,

.ainsi qule les deux de Saint George.s, George-s et Alfred, toius du
Cap-Santé et tous disparus, à l'exception de CoIle Riidret. Il
pratique la médecine à Sainte-Croix et représente le comté de
Lotbinière au Parlement fédéral depuis bon nombres d'année,,-
Adolphe et François, quiii devaient en-vier la constitution robuste
de leur frère aîné, ýsont mortst dépassant à peine la trentaine.

T.& premier, médecin aussi, résidait aux E t-ni; le second,
bien que jeune encore, occupait dé'jà une place niarquante au
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